
par internet Pâques 12.4.2020
Comme Paul, s'inscrire dans la lignée des témoins de la résurrection

1 Corinthiens 15 : 1-11 Matthieu 28 : 1-10
Il est recommandé de lire les textes bibliques indiqués avant de lire la prédication.

Chers frères et soeurs en Christ, 

Dans chacun des Evangiles, Pâques, c'est le récit des femmes qui se rendent au tombeau de Jésus, 
dans le but de faire sa toilette mortuaire et l'enterrer dignement. Et c'est la surprise d'une réalité toute 
autre : celui qu'on cherche parmi les morts n'est pas là, il est vivant et il attend ses disciples en Galilée. 

Ces récits des Evangiles nous montrent les premiers témoins, leurs réactions, leur perplexité, leur 
foi ou leurs doutes. Ces récits nous donnent l'impression d'une proximité, d'une immédiateté des témoins
avec les événements qui rend leur foi facile et — à nos yeux — leurs doutes risibles : Pourquoi les 
disciples ne croient-ils pas les femmes ? Pourquoi Thomas doute-t-il lorsqu'il a Jésus devant les yeux ?

Si nous avions eu tout cela sous les yeux, ne serait-il pas facile de croire ? Cela ne serait-il pas 
convainquant pour nos voisins, nos proches, ceux qui doutent ?

Comment passer de la première génération, celle des témoins visuels, aux générations suivantes, 
celles qui doivent croire sans voir ? C'est là que le témoignage de Paul, l'apôtre Paul, est important. 

Paul ne faisait pas partie des disciples de Jésus du vivant de celui-ci. Paul n'a pas été témoin du 
tombeau vide. Paul n'a pas été témoin des apparitions de Jésus entre Pâques et l'Ascension. Pire, Paul a 
été un persécuteur des premiers disciples, des premières communautés chrétiennes. Il s'est élevé contre 
la prétention des chrétiens à témoigner d'un certain Jésus de Nazarteh, tué par les autorités juives et 
romaines et prétendument ressuscité !

Paul a cependant vécu une conversion sur le chemin de Damas. De persécuteur de Christ, il est 
devenu son apôtre, son défenseur, son ardent prédicateur. Dans sa première lettre à la communauté de 
Corinthe, Paul énumère les témoins des apparitions de Jésus : Pierre, puis les Douze apôtres, ensuite une
foule nombreuse dont les Evangiles ne parlent pas. Et Paul se place après eux tous, comme le plus 
modeste d'entre eux. 

Paul se met donc sur la liste des témoins d'une apparition, mais non pour s'en glorifier, s'en vanter, 
mais pour montrer combien grande est la grâce de Dieu. Dieu lui a fait la grâce, à lui le persécuteur, de 
lui faire connaître Jésus-Christ. Paul n'a pas lieu de s'enorgueillir de cette apparition, de cette révélation, 
elle met simplement en relief la force de retournement, de renouvellement que contient la résurrection. 

Paul explique cela à la communauté de Corinthe. A Corinthe, il semble que Paul soit face à une 
communauté très diverse, qui est composée en partie de très petites gens et en partie de mystiques ou 
d'illuminés (dirait-on aujourd'hui) qui se glorifient d'expériences religieuses particulières et 
probablement spectaculaires.

Paul, face à cela, les invite tous à revenir au Credo de base de la foi chrétienne. Il veut rassembler 
autant les illuminés qui impressionnent, que les gens modestes qui sont impressionnés par les premiers 
et se sentent inférieurs, incapables, abaissés. 

Paul répète ce Credo de base en quelques mots :
"Le Christ est mort pour nos péchés (comme l'avaient annoncé les Ecritures)
il a été enterré; 
il est revenu à la vie le troisième jour (comme l'avaient annoncé les Ecritures)
il est apparu (à Pierre, aux Douze, à 500, à moi...)" (1 Co 15:3-4) 

Paul se place sur la liste des témoins, pour montrer qu'il y a une place pour chacun dans cette liste, 
lui qui se qualifie d'avorton, de moins que rien parce qu'il a débuté comme persécuteur. 
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Ceux qui se prévalent du Christ et d'expériences grandioses n'ont pas compris la mort et la 
résurrection de Jésus. La résurrection de Jésus — l'homme crucifié — est le signe donné par Dieu du 
retournement, du renouvellement de toutes choses, dans la vie personnelle de chacun comme dans le 
cosmos tout entier. 

La résurrection de Jésus par Dieu est un événement indescriptible, impossible à raconter et à voir 
par des yeux humains (d'où des récits très différents suivant les Evangiles) parce que c'est l'irruption de 
la réalité divine dans le monde des humains. L'irruption d'une réalité toute autre, toute différente de nos 
échelles de valeurs humaines. 

L'irruption d'une espérance dans le désespoir; 
d'une ouverture dans nos impasses et nos blocages; 
d'une réconciliation possible dans nos brouilles et nos ruptures; 
d'une guérison de nos blessures intérieures; 
d'une libération de nos découragements, de nos lassitudes et de nos fatalismes. 

Croire en la résurrection, c'est se placer dans la liste des témoins pour faire mémoire du passé 
(Jésus était mort et il est vivant), c'est vivre du renouvellement, du retournement du présent, et c'est 
s'ouvrir à une futur, dans la confiance de Dieu. Oui, Christ est ressuscité et nous en sommes — encore 
aujourd'hui — les témoins.

Amen
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